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P ère du concept de
«troisième révolu-
tion industrielle»,
président de la Fon-

dation pour les tendances
économiques (FOET), l’éco-
nomiste et essayiste améri-
cain Jeremy Rifkin plaide
depuis des années auprès des
politiques de la planète la
cause de la transition éner-
gétique vers une économie
libérée des énergies fossiles.
En 2007, le Parlement euro-
péen a adopté une déclara-
tion d’engagement dans
cette direction. Le 14 no-
vembre, il ouvrait le World
Forum de Lille et y
annonçait sa mis-
sion pour la région
Nord-Pas-de-Calais, une
première en France.
Le Nord-Pas-de-Calais est
prêt à accepter le «choc de
votre prophétie», selon le
président du conseil régio-
nal, Daniel Percheron. Com-
ment passer du diagnostic à
la feuille de route ?
Je travaille avec 120 spécia-
listes en architecture, cons-
truction, énergie, transport,
technologie de l’informa-
tion, politiques publiques…
Après trois mois passés à re-
censer les atouts et les objec-
tifs de la région, nous lui
proposons un scénario,
qu’elle finalise en associant
ses décideurs, le monde de
l’entreprise et la société ci-
vile. L’activité minière, sidé-
rurgique et textile du Nord-
Pas-de-Calais lui laissent un
fort taux de chômage. Mais la
région a aussi hérité de l’es-
prit de générations d’entre-
preneurs. A cette expertise,
il faut associer la créativité
collaborative des plus jeunes.
Pour financer cette transi-
tion, les fonds structurels
européens amorcent subven-
tions et capitaux locaux.
N’anticipez-vous pas une ré-
sistance au changement ?
En France, plusieurs territoi-
res me consultent déjà, de la
Bretagne à l’Aquitaine, de
l’Alsace à Rhône-Alpes. Une
feuille de route d’ici à 2050
est à l’agenda de la Commis-
sion européenne. Avec l’Al-
lemagne qui a pris de
l’avance, la France a l’oppor-
tunité de renouveler l’élan
qu’elles avaient suscité avec
la Communauté du charbon
et de l’acier, unifiant
500 millions d’Européens et
profitant à 500 millions de

voisins. Le rêve européen,
c’est ce leadership garantis-
sant une prospérité sociale et
environnementale, pas les
plans d’austérité !
Comment décririez-vous la
troisième révolution indus-
trielle ?
Par la conjugaison de
nouvelles technologies de
communication avec de
nouveaux systèmes énergé-
tiques. Au XIXe siècle, pre-
mière révolution industrielle,
le charbon et la machine à
vapeur ont produit l’impri-
merie qui, via l’école pu-
blique, a formé une
main-d’œuvre compétente.
Puis deuxième révolution,
l’électricité a généré le télé-
phone, la radio et la télévi-

sion, accompa-
gnant l’ère du
pétrole, de l’auto-

mobile, de l’urbanisation des
banlieues, de la consomma-
tion de masse… L’heure est
aux énergies vertes et renou-
velables, partagées grâce à
Internet. Des énergies iné-
puisables sont à la portée de
tous, gratuitement: le soleil,
le vent, la géothermie, les
vagues, les déchets… Avec
une production distribuée en
ligne, aussi spontanée que le
partage d’information, le
coût de «l’énergie internet»
va dégringoler.
Comment régler la question
du stockage de l’électricité
ainsi produite ?
Développer des technologies
de stockage, comme les piles
à hydrogène, est un impéra-
tif. Il faut aussi transformer
tous les bâtiments en micro-
centrales électriques pour
décentraliser la production:
on ne peut pas se contenter
de champs de panneaux so-
laires, de fermes éoliennes,
de barrages hydroélectriques
et autres hyperstructures,
répondant encore à une logi-
que de concentration.
Prenez les bureaux à énergie
positive de Bouygues, qui
produisent plus d’énergie
qu’ils n’en consomment :
tout comme les micro-ordi-
nateurs ont démocratisé
l’informatique, de tels im-
meubles seront bientôt des
équipements courants. En-
fin, le transport doit privilé-
gier des véhicules rechargea-
bles et autoalimentés. La
condition du succès est
d’opérer tous ces change-
ments simultanément. Cette
reconfiguration intégrale est
un challenge, mais elle géné-
rera des milliers d’emplois
du jour au lendemain. •
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